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EDITO
On peut toujours dire d'un
événement qu'il sera le plus
beau, le plus grandiose,
qu'il restera dans les
mémoires, que jamais
avant, que jamais plus
après, etc... Et en avant la
grande fanfare des qualifi-
catifs î
Je ne céderai donc pas à la
facilité en vous affirmant
que cette Nuit des Arts Mar-
tiaux du 25 mars prochain à
Paris sera exceptionnelle.
Mais par contre, vous aurez
tout loisir de vous faire une
opinion à la lecture de ce
numéro qui passe en revue
les temps forts de ces qua-
tres heures de spectacle
placées sous le signe de la
diversité et de la qualité.
En effet, plus de vingt
démonstrations sont pro-
grammées, parmi lesquelles
quelques inédits comme la
capoeira, la lutte bretonne
et le ninjutsu et qui toutes
exécutées par de grands
experts. Une soirée dont on
va parler sur les chaînes de
radion, de TV et dans vos
journaux, contribuant par là
même à revaloriser l'image
de marque des arts mar-
tiaux, à les faire sortir de
leur ghetto.
C'est d'ailleurs dans cet
esprit que nous avons
donné la parole ce mois-ci à
une vedette du spectacle
qui ne se prend pas pour
une star sur le tatami - Ber-
nard Giraudeau — qui sera
parmi nous au soir du 25
mars — un karatéka comme
les autres qui pratique avec
sérieux et en toute humilité :
cette leçon valait bien un
reportage !

Dominique Georges
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Sylvain Guintard,
un singulier jeune
homme de 24 ans.
Les maîtres japo-
nais, pourtant
réputés assez her-
métiques aux
étrangers, ne s'y
sont pas trompés.
En lui conférant le
titre honorifique de
« Tengu », ange
ou démon, maître
Hasumi a voulu
récompenser les
vertues martiales
de Pélève-Ninja.
Quant aux célèbres
moines Yama-
bushi, par
« Unkai », mer de
nuages profonds,
c'est le niveau de
connaissances éso-
tériques qu'ils ont
sanctionné. Toutes
les portes des
grands sanctuaires
japonais se sont
ouvertes au disciple
de Michel Coquet,
ïl n'y a pas de
hasard. Ceux qui
cherchent avec la
Voie du cœur
trouvent toujours
des amis sur leur
route. A la nuit
des Arts Martiaux,
Sylvain Guintard
vous offrira un
voyage qui vaut
toutes les machines
à remonter le
temps...



DEMON
DE ^ILLUSION
Sylvain Guintard^est déjà, à 24 ans,

un « vieux » pratiquant des arts
martiaux. Il a débuté en 1966 par

le kung-Fu, respectivement avec maître
Hoang Nom, Willy Pham Loi et Yuen
Man Chen. Puis, pendant six mois, notre
« oiseau migrateur » s'envole pour les
îles polynésiennes. D'une part parce qu'à
cette époque ses parents y séjournent et

d'autre part parce qu'un maître chinois
y enseigne les Chi Kong. Suite à ce péri-
ple et à l'enseignement qui en avait
découlé, Sylvain retourne en métropole.
Là, il rencontre une personnalité des arts
martiaux traditionnels : Michel Coquet.
Un homme dont la source d'inspiration
est multiple et dépasse en tout cas le
cadre des Budô japonais. A ce moment,

Nawa Sensei : une arme terrifiante : la chaîne !

Sylvain décide de suivre la « Voie »
comme élève très proche de Coquet. Il
pratique le lai et le Ken pendant quelques
années avec lui. Parfois, Michel Coquet
lui parle du Ninjutsu, sous forme d'anec-
docte, d'abord, puis l'initie comme élève
unique pendant plusieurs années aux
techniques qu'il avait lui-même apprises
pendant son séjour de cinq ans au
Japon. Un soir, Sylvain Guintard fait un
rêve prémonitoire : il voit une « force
immense qui tient un sabre avec des dou-
bles crochets, avec une figure terrifiante,
une corde à la main, avec un type mas-
qué à ses pieds »... La vision onirique de
Fudomyo, une divinité très importante
dans le Ninjutsu et dans tous les arts
martiaux en général. Le déclic qui lui
indique le chemin, en quelque sorte, un
appel à partir. Michel Coquet lui four-
nit des lettres d'introduction et fort du
soutien de notre revue, il s'embarque
pour le Japon.

Un complet dépaysement

Rien ne s'est déroulé comme prévu mais
par contre, tous ses espoirs les plus fous
se sont concrétisés. La première de ces
aspirations était l'approfondissement de
l'étude du Ninjutsu auprès des Sensei
japonais, en particulier au Dojô de maî-
tre Hasumi. La seconde était l'étude de
disciplines plus ésotériques que Sylvain
désirait, s'il recevait l'approbation des
moines qui les transmettent, incorporer
au Ninjutsu, comme le Taki-Shugyo, la
méditation sous la cascade. La troisième
comprenait l'étude de certains aspects du
Shugendo, la voie des Yamabushi, très
connus au Japon parce que chaque
année ils marchent sur le feu pour se
purifier. Une démarche que Sylvain vou-
lait, en tout cas, avant tout spirituelle.
Première difficulté et confrontation
directe avec la réalité : l'aéroport se
trouve à 70 kms de Tokyo. Personne
pour vous accueillir, comment vous allez
faire pour vous loger, etc., même quand
vous êtes physiquement et moralement
préparé, le Japon, c'est pas évident. Ah,
vous voulez du dépaysement Guintard !
Réflexion de l'intéressé après coup : si
vous n'avez rien à donner aux Sensei, ils
ne vous donneront absolument rien !
Traduction simultanée : débutants s'abs-
tenir, à moins que l'envie ne vous prenne
d'y rester dix ans. Curieusement, ces
propos font écho à ceux tenus un peu
plus loin par Thierry Riesser. Il faut, dit
Sylvain, qu'il ait un échange basé sur une
estime réciproque.
Premier contact, par l'intermédiaire de
Pierre-Yves Bénoliel : Ohtsuka Sensei, 9e

Dan Goju-Ryu. Et là : confirmation.
Lorsque vous ouvrez le cœur des Japo-
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Le meilleur disciple d'Hasuma, Ichisuka, en compagnie de Sylvain Guintard (au milieu)
et de maître Hasumi (à droite).

nais, ils sont d'une infinie gentillesse !
Les deux premières semaines, il part
pour Koyasan, le haut lieu du Bou-
dhisme Shingon. 11 sympathise avec deux
Sensei qui le prennent sous leur coupe et
l'intronisent auprès d'autres maîtres qui
vivaient autour de Tokyo. Dans la
grande métropole, il se met en rapport
avec Hasumi Sensei mais découvre que
les cours ont lieu par intermitence, d'une
part et que d'autre part, ce n'est pas le
maître mais ses élèves qui les assurent !
Puis, il s'avère qu'Hasumi, après lui
avoir demandé une démonstration de
Chi Kung et de Kung-Fu, le prend
comme Ueshi-deshi (résident interne au
Dojô). En fait, à partir de cet événement,
Sylvain va travailler tous les jours avec
Hasumi Sensei, sauf le dimanche, mis à
profit pour étudier le Taki-Shugyo et un
autre jour dans la semaine consacré à des
entretiens d'ordre spirituels ou pour tra-
vailler avec d'autres maîtres du Ninjutsu
comme Nawa Sensei, etc... 11 y aurait
beaucoup de choses à dire sur ce péri-
ple, tant la moisson a été précieuse. Cela
fera bientôt l'affaire d'un reportage
exclusif sur la pratique du Ninjutsu au
Japon. Mais d'ores et déjà, retenez votre
place. La démonstration de Sylvain
Guintard en Ninjutsu lors de la Nuit des
Arts Martiaux s'annonce comme l'un
des temps forts du spectacle avec des fris-
sons en perspective... Serge Maire(
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